
        MESSE DU LUNDI DE PENTECOTE 
a la chapelle Saint Joseph de Sainte Croix a GUINGAMP 

le 16 mai 2016

 L'association des ouvriers de Sainte Croix avait souhaité pouvoir faire célébrer une messe à la 
chapelle pour le mois de mai , mois de Marie et pour demander le soutien de St Joseph et de la 
Sainte Vierge  dans les démarches entreprises .
 C'est le chanoine de la Brosse , de L'Institut du Christ Roi Souvrerain Prètre, à Gricigliano , qui a 
célébré la messe du lundi de Pentecote .
          Il a prèché sur la nécessité d'invoquer l'Esprit Saint  pour lui confier nos chapelles ; vous 
trouverez ci après un extrait de l'homélie du 16 mai .
       Une quarantaine de fidèles  se sont réunis ce 16 mai pour cette cérémonie émouvante : c'etait la 
1ere fois depuis plus de 10 ans que la messe était célébrée dans cette petite chapelle St Joseph de 
Sainte Croix . 
        Maintenant, il nous faut continuer !
        Prochaine date a retenir : les journées du patrimoine . La chapelle sera ouverte au public 
pour les 2 journées du patrimoine , 17 et 18 septembre .
                                        RETENEZ DES A PRESENT CES DATES !
        Exposition de vetements et ornements liturgiques, exposition des 2 cloches de la chapelle .
        D'ici là, nous espérons que les dossiers auront avancé !
        Nous vous tiendrons informés, et comptons sur votre fidélité pour soutenir cette oeuvre 
entreprise ......

                                                          la chapelle etait en fète ce lundi  16 mai  

                                                             des enfants de choeur en grande tenue !!!!!!





 Extraits du sermon du Chanoine Brieuc de la Brosse

« Mais si l’Esprit Saint remplit l’univers, c’est pour le 
conduire vers son accomplissement,  qui est l’Eglise. Et le 
grand artisan de la naissance, du développement de 
l’Eglise, c’est bien le Saint Esprit, ainsi que nous avons 
entendu hier dans le récit des Actes des apôtres.

Non, l’Église n’est pas une œuvre humaine, c’est une 
œuvre divine, et une œuvre que l’on peut attribuer 
spécialement à l’Esprit Saint. Voilà ce qu’en dit le père 
Marie Eugène de l’Enfant Jésus, un religieux du Carmel, qui 
a vécu au vingtième siècle et qui sera bientôt béatifié :
« L’Esprit Saint est l’architecte de l’Eglise. Nous, nous 
dépendons de lui et pour que notre travail soit efficace, il 
faut qu’il soit fait en collaboration avec l’Esprit Saint. Nous 
sommes les petits apprentis, nous lui faisons passer les 
outils, nous plaçons les pierres comme il nous le dit… » 
Chrétiens, voilà donc ce que nous sommes : des 
ouvriers que Dieu réunit sous la conduite du Saint 
Esprit pour édifier son Église.

Nous pouvons penser aussi, dans la vie de saint 
François d’Assise, à l’appel du Christ dans la petite église 
de san Damiano, évènement majeur dans la vie du 
Poverello qui décida de sa vocation. Par trois fois, dans sa 
maison laissée à l’abandon,  le Christ en croix s'anima, et 
lui dit : « Va, François, et répare mon église en ruine ».
Benoît XVI commentait ainsi cet épisode de la vie de saint 
François: « Ce simple événement de la parole du Seigneur 
entendue dans l'église de Saint-Damien renferme un 
symbolisme profond. Dans l’immédiat, saint François est 
appelé à réparer cette petite église, mais l'état de 
délabrement de cet édifice est le symbole de la situation 
dramatique et préoccupante de l'Eglise elle-même à cette 
époque, avec une foi superficielle qui ne forme ni ne 
transforme la vie, avec un clergé peu zélé, avec un 
refroidissement de l'amour ; une destruction intérieure de 
l'Eglise qui comporte également une décomposition de 
l'unité, avec la naissance de mouvements hérétiques.
Toutefois, au centre de cette église en ruines se trouve le 
Christ, et il parle : il appelle au renouveau, appelle François 
à un travail manuel pour réparer de façon concrète la petite



église de Saint-Damien, symbole de l'appel plus profond à 
renouveler l'Eglise même du Christ, avec la radicalité de sa 
foi et l'enthousiasme de son amour pour le Christ. »

Voilà, chers amis, le sens profond de notre 
démarche. Nos églises, nos chapelles qui menacent 
ruine sont le signe extérieur de notre peu de foi. Si 
nous voulons rebâtir, alors il nous faut nous mettre 
sous la conduite de l’Esprit saint, et pour cela, il 
nous faut acquérir une vertu: la docilité !
« L’Esprit-Saint a besoin de notre docilité, dit encore le père
Marie Eugène, il a besoin de notre attention, beaucoup plus
que de notre force. De la force, il en a, lui, la force infinie, et
il nous en donnera si nous n’en avons pas. » 

Il faut que nous soyons humbles et ouverts à l’Esprit 
Saint : c’est seulement ainsi que nous pourrons 
efficacement travailler à rebâtir, non seulement nos 
chapelles, mais encore l’Unique Eglise du Christ. 

N’oublions jamais que l’Eglise est fondée sur Pierre à 
qui Jésus a promis qu’il ne l’abandonnerait pas. « Tu es 
Pierre et sur cette Pierre, je bâtirais mon Eglise et les forces
de l’Enfer ne prévaudront pas contre elle. » 

N’oublions jamais que ce n’est pas nous qui sauvons 
l’Eglise mais que c’est Elle qui nous sauve, si nous savons 
nous serrer contre Elle comme des enfants près de leur 
Mère.
Chers amis, demandons en ce jour à Notre Dame, qui est 
l’Epouse du Saint Esprit, de nous aider à être dociles, de 
nous aider à être pleinement enfants de l’Eglise pour que 
nous parvenions à entrer dans l’intimité de la sainte Trinité, 
Père, Fils et Saint Esprit.  Ainsi soit-il. »


